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Des mondes où les valeurs comme le courage, 
l’honneur, la solidarité, l’entraide, l’égalité se 
transmettent et ouvrent la voie, à l’image des 
porteurs de flamme, qui transmettent à toutes 
les générations de sportifs et d’élèves (d’hier 
comme aujourd’hui) des valeurs, qui forgent 
au travers d’elles leurs identités.
Des mondes où règne un état d’esprit positif 
nourri par la discipline, la motivation, la 
détermination…

C’est tout cela que l’on a voulu mettre en avant 
dans nos différents articles qui sont le fruit de 
belles rencontres et d’échanges constructifs.

Alors assurément, on peut vous le dire, le sport, 
le lycée… même combat !!! Un apprentissage 
de la vie, de soi-même et aussi des autres au-
delà de nos différences.

Si 2024 est l’année des Jeux olympiques 
et paralympiques, c’est aussi l’année du 
deuxième numéro de L’Acheu’Rien. Existe-
t-il un lien entre cet événement planétaire 
et le journal de notre lycée ? Assurément 
oui !!!

Parce que quand on y réfléchit bien, le sport 
est un moteur qui permet d’avancer dans la 
vie, un parcours qui permet de se construire, 
qui est fait de victoires et de défaites qui nous 
font grandir.

Et le lycée alors ? Un véritable parcours 
aussi, constitué de réussites et parfois, voire 
souvent, de difficultés, un apprentissage 
de savoirs, de savoirs-faire et aussi un 
apprentissage de la vie. Un parcours qui 
permet de se construire, de construire son 
identité, ses identités.

Des mondes dans lesquels la discipline, 
la motivation, l’entraînement, l’entraide 
permettent d’évoluer, de surpasser ses 
difficultés ou son handicap. 

Des mondes dans lesquels le respect est le 
maître mot : respect des règles, de l’autre, 
du camarade comme de l’adversaire, du prof 
comme du coach et surtout le respect de soi-
même, de qui nous sommes, de ce qui fait nos 
identités riches de toutes nos différences.

EDITO : 
2024, L’ANNÉE DE LA QUÊTE 
DE SOI…

Le Club Médias est fier 
de vous présenter 
son second numéro. 
Bonne lecture !

De la rue au théâtre

Il a commencé le breakdance en 
spectacle de rue. Son premier club 
était Essentiel Style et c’était d’ailleurs 
aussi le premier club de breakdance 
d’Amiens. Il a fait beaucoup de battle 
et ne s’est jamais arrêté car il avait, et il 
a toujours, de la discipline. Son objectif 
est d’aller aux J.O, on ne sait pas s’il va 
être sélectionné. Il a un beau palmarès 
à son actif : il a été 2 fois champion du 
monde et une fois champion d’Europe 
en breakdance. Il souhaiterait par la 
suite créer un spectacle au théâtre.

Le film de son histoire

« Le défi », c’est le film qui a inspiré à 
Kamil la passion des figures. C’est un 
film musical, sorti en 2002. Les acteurs 
de ce film sont  Christophe Salengro et 
Sofia Boutella qui devient une source 
d’inspiration importante.
Le film raconte le périple d’un lycéen 
en terminale qui rêve de remporter la 
sélection pour la « World Battle » de New-
York avec son groupe les « Urban Cyber 
Breakers ». Kamil, nous a expliqué qu’il 
l’avait visionné sur une cassette que 
son ami lui avait prêté. 
Plus tard, quand il a grandi, il est allé à

Hollywood pour une battle de danse. 
C’est là qu’il a rencontré Sofia Boutella. 
Kamil était surpris de voir la personne 
qui l’avait inspirée être là. Il était très 
content. Ils ont pu faire connaissance.

Les deux femmes 
de sa vie

Un jour, Kamil reçoit un message d’une 
certaine Juliette Coury qui lui demande 
de venir donner des cours de danse 
au studio de danse Anne Coury. Kamil 
refuse car son emploi du temps est trop 
chargé. Mais au bout d’un an, suite à 
toutes les demandes de Juliette, Kamil 
accepte mais seulement pour une heure 
par semaine. Passer autant de temps à 
donner des cours ensemble les rapproche.
C’est ainsi que lors d’un spectacle, 
devant deux mille personnes, Kamil 
demande à l’équipe de changer une partie 
de la fin du spectacle. Ce que l’équipe 
accepte. Alors que Juliette se rend 
compte que ce n’est pas la fin habituelle, 
elle voit jaillir des pétales de fleurs et 
assiste à la demande en  mariage de 
Kamil qu’elle accepte. Depuis, ils ont eu 
une fille Camélia, une jeune danseuse de 
3 ans prometteuse et à l’aise dans tous 
les styles. Peut-être  aura-t-elle le même 
parcours que son père.

Une enfance difficile, 
avec beaucoup 
de moments de bonheur

Son enfance a été sombre et triste car 
son père le frappait  avec sa ceinture. 
À la suite de toutes ces violences, 
sa mère décide donc de divorcer… 
Elle se retrouve seule sans pouvoir 
communiquer avec l’extérieur car 
elle ne parle pas bien le français, elle 
est originaire du  Maghreb. Elle ne 
travaille pas. Ils ont donc beaucoup 
de difficultés financières et doivent se 
rendre dans des foyers. Kamil a dû 
faire l’intermédiaire durant son enfance 
pour tous les papiers administratifs de 
l’école et  ses « amis » se moquaient 
de lui car il allait aux restos du cœur…

Kamil Bousselam a commencé le sport 
par la boxe française. Lui et ses frères 
grimpaient partout dans leur quartier. 
Ils ont été repérés par Mohammed 
Oudji, entraîneur, qui les a accueilli les 
bras ouverts à l’ASC Boxe Française 
et deviendra ensuite comme un père 
pour eux. En parallèle, ils commencent 
à faire de la danse de rue et c’est là 
qu’ils découvrent le breakdance. Sa 
mère ne voulait pas du tout qu’il fasse 
ce sport… Il en a fait son métier.

Nous avons rencontré Kamil Bousselham, le breakdancer 
amiénois qui a eu la gentillesse de se livrer à nous. Une 
entrevue enrichissante et entière sur son parcours de vie.

Kamil Bousselham, 
breakdance for life !

MES IDENTITÉS, 
MA FRANCE
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Une grande ouverture sur le monde

Pendant le confinement, Kamil a fait des tutos de breakdance 
sur Youtube pour aider les personnes qui voulaient 
apprendre. Il gère  lui-même ses réseaux sociaux mais cela 
lui prend beaucoup de temps. Sa femme lui reproche d’être 
focalisé dessus et de passer parfois plus d’une heure pour 
faire un post. 

Kamil ne se préoccupe pas des haters, il dit qu’il n’y en a 
pas beaucoup. Il veut faire les choses bien et correctement, 
sur les réseaux sociaux, ce pourquoi il prend du temps pour 
poster une photo prise lors de ses voyages. Il a déjà visité 
une trentaine de pays en Asie, en Afrique ou en Europe. 

Les élèves qui l’Acheu’Rien 
à la découverte de leurs Identités

Les élèves des classes de 1CMA 1 et de SEMNB participent sur l’année scolaire 
2023-2024 à un projet intitulé Mes Identités – Ma France. Un projet composé 

de plusieurs étapes dont des ateliers d’écriture, concours d’éloquence et spectacle 
réunissant Omar Fellah et Kamil Bousselham, tous deux interviewés dans ce numéro.

Le jeudi 23 novembre 2023, les deux classes sont allées 
à Paris dans le cadre du projet « Mes Identités - Ma 

France ». Lors de cette sortie, les classes sont parties à 7h30 
du lycée et elles sont arrivées vers 9h30. 
Dans la matinée, les élèves ont fait du bateau-mouche 
sur la Seine ce qui a permis de voir plein de monuments, 
notamment la tour Eiffel ou encore Notre-Dame de Paris en 
chantier. D’ailleurs, saviez-vous que l’on appelle les bateaux-
mouches comme cela car ils ont été conçus dans les chantiers 
de construction navale du quartier de la Mouche à Lyon ?

Les lycéens ont ensuite mangé devant le zoo où les classes 
ont fait la connaissance de pigeons très affamés et très 
aimables... Après ce festin constitué de sandwichs au 
pâté, de babybels et de pommes, les maçons et assistants 
architectes sont allés au Musée national de l’histoire de 
l’immigration, une guide a fait la visite. Ils y ont appris plein 
de choses et ont fait plein de photos aussi. 

Le musée retrace l’histoire de l’immigration sur deux siècles 
en arrière en France. C’est un récit chronologique, thématique 
et sensible avec 11 dates clés de 1685 à nos jours. 

Le lieu vous montrera que l’histoire de l’immigration est 
une partie importante de l’histoire de France, à partir de 
données scientifiques, d’évènements, de récits de vie. Il est 
ouvert depuis 2004 et a été inauguré en 2015 par François 
Hollande sept ans après son ouverture !

À la fin de la journée chargée de plein de bonnes choses 
notamment d’informations, de rigolade et de partage, les 
élèves ont repris le bus vers 16h pour rentrer.

Tous ces voyages sont financés par l’organisation qui 
l’invite. Lors de ces déplacements, il apprécie pouvoir 
découvrir différentes cultures et de délicieux plats locaux.

Un jour, il décide d’apprendre l’anglais car pendant un 
tournoi à Londres, alors qu’il était  juge, il n’a pas su 
quoi répondre et n’a pas pu donner d’informations au 
participant qui était éliminé, à cause de la barrière de 
la langue. Cela lui a procuré un sentiment de malaise. 
Il a donc commencé à apprendre l’anglais, qu’il parle 
couramment aujourd’hui.

Nous donnons rendez-vous à Kamil à Paris ou sur les 
planches d’un théâtre...
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Tout a commencé le mercredi 15 
novembre 2023, avec le cross 

district à Ailly-sur-Noye. Une journée 
haut en couleur et en pluie sur un 
terrain boueux et glissant. Jade, 
Valentin, Bryan, Erwan, Thomas, Noé, 
Théo, Andréa, Mathéo, Armin, Kyllian, 
Inza et Oumar se sont dépassés sur 
leurs courses afin de monter sur le 
podium, ce qui les qualifie pour les 
championnats départementaux à 
Domvast. 

L’équipe est arrivée à midi sur le site 
et s’est installée non loin de l’arrivée, 
ce qui l’a motivée davantage. En 
voyant les premiers coureurs arriver, 
nos sportifs ont compris que la victoire 
devait se mériter. Jade et Andréa se 
sont lancées les premières dans la 
catégorie cadettes sur une course de 
3,3 km. Erwan, Thomas, Noé, Théo, 
Armin et Kyllian ont suivi en catégorie 
cadets, sur un parcours de 3,8 km. Et 
toujours sous une pluie battante, les 
seniors et juniors ont couru à leur tour. 

Les coureurs se sont dépassés, 
et se sont montrés très motivés, à 
l’image de Théo  plus « déter que 
jamais ». Passée cette étape, le 
cross départemental a rendu son 
verdict, amenant 15 élèves du lycée à 
participer à l’épreuve académique.

Un grand pas vers 
le championnat 
de France

Le mercredi 13 décembre, les élèves 
qualifiés avaient rendez-vous avec un 
nouveau défi sportif de taille : Le cross 
académique qui se tenait à Ailly-sur-
Noye. Sous 8°C, avec de la boue, de 
la pluie et de grosses flaques d’eau 
rafraîchissantes, les pointes étaient 
plus que conseillées. Les coureurs 
avaient

En cette année 2024, une épopée sportive attendait 
quelques élèves de l’Acheuléen. Partis du cross UNSS 
au niveau district, leurs performances les ont amenés 
au Championnat de France en Bretagne. Retour sur 
leur parcours au fil des étapes.

Du district au 
championnat de France 
de cross : retour sur 
une saison incroyable
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avaient beaucoup de difficultés car 
le sol était fortement glissant et la 
stabilité n’était pas assurée.

Les élèves avaient des distances et 
des parcours différents selon leurs 
catégories. Les cadettes, sport partagé 
et les juniors devaient parcourir 2,95 
km, les juniors, 4,83 km et pour finir 
les cadets avaient un parcours de 3,95 
km, avec un dénivelé important. 

Les professeurs, les copains, les 
inconnus ont extrêmement bien 
encouragé les courageux coureurs. 
L’organisation était très bonne avec 
des arrivées qui se faisaient en 
musique

musique et des collations qui étaient 
proposées à la fin des courses. 
Les élèves du lycée professionnel 
Romain Rolland ont très bien assuré la 
sécurité en gérant les petits accidents, 
fréquents à cause de ce temps 
pluvieux. Certaines chutes étaient à 
noter. 

Nos équipes de sport partagé, qui 
s’entraînent dur les vendredis midi, ont 
terminé premières et deuxièmes, ce 
qui leur a permis de se qualifier pour 
les championnats de France qui se 
tenaient en Bretagne les 20 et 21 mars 
2024. Un ultime épisode, à découvrir 
en vidéo.

Le vélo violet

Philippe Ermenault est né à Picquigny, 
un joli petit village de la Somme. Il a 
eu une enfance sportive, pratiquant le 
judo et la course à pied. Il a choisi le 
vélo grâce à celui qui deviendra son 
meilleur ami. Son premier vélo, il l’a 
acheté dans la seule boutique de son 
village qui ouvrait à l’époque : « un 
beau vélo violet à paillettes, super joli.», 
nous dit-il avec les mêmes paillettes 
dans les yeux. Un vélo unique, dont il 
se souvient avec tendresse et qui lui 
a ouvert un nouvel univers, celui du 
cyclisme.

Malheureusement ce même vélo a 
été victime d’une chute qui l’a cassé.! 
Suite à ça, Philippe Ermenault s’est 
décidé à en acheter un autre mais 
cette fois pour faire des compétitions. 
Il a commencé par la route mais il a 
vite changé pour la piste, suite à une 
nouvelle rencontre déterminante. À 
ce moment-là, le jeune homme est 
tombé amoureux du vélo et il a senti 
qu’il pouvait en faire un métier étant 
prédisposé

Philippe Ermenault, 54 ans, est un ancien coureur 
cycliste sur piste au palmarès impressionnant : Il a 
participé à trois Jeux olympiques et une dizaine de 
championnats du monde, il en est reparti plusieurs fois 
primé !

Philippe Ermenault, 
le feu à la piste
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l’immense joie qu’il a eu de monter 
sur le podium et d’entendre la 
Marseillaise résonner dans tout 
le stade ! Fier d’avoir atteint ses 
objectifs, il nous a présenté ses 
médailles olympiques et son maillot 
que nous avons pu toucher ! 
Impressionnant !!!

Dépasser ses limites !

Pendant près de 15 ans, des années 
90 à 2000, Philippe Ermenault a été 
athlète de haut niveau, ce qui lui a 
demandé une préparation physique 
très exigeante, les entraînements 
étaient harassants : 20 à 25 heures 
de sport par semaine et jusqu’à 1000 
km de vélo dans la semaine, sous la 
pluie, dans le froid ou sous un soleil 
intense. Parfois même, il vomissait 
à la fin, tellement c’était dur. En 
s’approchant de la trentaine, il a 
saturé de ce quotidien pour garder son 
niveau, quand il a participé aux JO de 
Sydney, il s’est donc dit que ce serait 
sa dernière compétition.

Une fin flamboyante

En août 2024, l’ancien athlète 
portera la flamme paralympique, il 
en est très fier ! C’est pour lui, nous 
a-t-il dit, « un bel hommage surtout 
à mon fils qui lui aussi est devenu 
champion olympique en devenant les 
« yeux » d’un athlète paralympique 
mal-voyant. » Un beau symbole et la 
boucle est bouclée. 

Son message : son parcours est « le 
fruit de belles rencontres au moment 
opportun ». Il souhaite à tout le 
monde d’avoir cette chance et de la 
saisir surtout !

prédisposé à cette gestion de l’effort 
que demande le cyclisme sur piste 
puisqu’il n’y a ni vitesses, ni frein.

Ermenault « à son prime »

Quand il a commencé le vélo il s’est 
dit : « pourquoi pas participer à un 
championnat quelconque ? [...] Le 
pied si je devenais champion de 
France » et il l’est devenu. Il s’est 
ensuite dit la même chose pour les 
Mondiaux, il n’y croyait pas mais il est 
devenu champion du monde. Alors ? 
Pourquoi ne pas devenir champion 
olympique.? Il a donc participé à trois 
Jeux olympiques : Barcelone en 1992 
où il obtient la 5ème place, puis Atlanta 
en 1996 où il a gagné deux médailles.: 
une en argent en individuel et une en 
or par équipe et enfin Sydney en 2000 
où il est arrivé 4ème.

Le champion olympique nous a confié 
que sa course préférée reste celle 
d’Atlanta où il a vu sa vie défiler avant 
de gagner. Il en garde un souvenir 
extraordinaire et nous a évoqué 
l’immense
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Avant la venue de Kévin, 
et après avoir débuté les 
recherches, nous avons 
travaillé avec les élèves du 
Club Médias et un journaliste 
pour rédiger des questions 
et les organiser par thèmes. 
Nous avions pour mission de 
faire, quand cela était possible, 
des rebonds. C’est-à-dire, de 
relancer une question suite à 
une réponse de Kévin. 

Après s’être tous présentés, nous avons fait la connaissance 
de Kévin qui nous a raconté son parcours. Cette rencontre 
nous a appris qu’il n’était pas seulement athlète, qu’il ne 
consacrait pas tout son temps à ses entraînements mais qu’il 
travaille également. Il nous a expliqué comment il gérait son 
quotidien et également qu’il devait financer son matériel et ses 
participations aux différents meetings. Il nous a parlé de son 
handicap et de l’adaptation dont il fait preuve pour le dépasser. 

Enfin, nous avons pu discuter avec 
lui de sa préparation en vue des 
qualifications aux Jeux et de son stage 
en Afrique du Sud. Aux dernières 
nouvelles, il est encore champion 
de France et toujours proche d’être 
qualifié aux Jeux de Paris.

Dans le cadre de notre projet : « ma classe aux jeux », 
nous avons rencontré Kévin De Witasse Thézy le mardi 12 
décembre 2023. C’est un athlète qui va peut-être participer 
aux Jeux paralympiques de Paris 2024 sur le 400m. Pour 
préparer sa venue, nous avons fait des recherches sur sa 
vie, son sport, son handicap…

Kévin De Witasse Thézy, 
un parcours 
hors du commun
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